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(54)  Règle,  telle  que  règle  d'arase,  règle  de  maintien  d'armatures  ou  listel  magnétique,  notamment  dans 
le  domaine  du  bâtiment  pour  chantier  et  atelier  de  préfabrication  de  béton. 

(57)  L'invention  est  relative  à  une  règle,  telle  que  règle  d'arase,  règle  de  maintien  d'armatures  ou  listel 
magnétique,  notamment  dans  le  domaine  du  bâtiment  pour  chantier  et  atelier  de  préfabrication  de 
béton.  Elle  trouvera  notamment  son  application  chez  les  constructeurs  d'outillages  plus  spécialement 
pour  le  bâtiment. 

La  règle  (1)  comporte  une  face  de  fixation  (4)  aux  banches  métalliques  et  une  grande  rigidité  dans  le 
plan  longitudinal  transversal  à  cette  face  de  fixation  (4).  La  règle  (1)  est  confectionnée  dans  un  matériau 
souple  tel  qu'un  profilé  en  élastomère  de  polyuréthane.  Sa  rigidité  lui  est  conférée  par  la  présence  de 
joncs  souples  (7  et  8)  longitudinaux,  qui  s'étendent  dans  le  corps  (2)  de  la  règle  (1)  à  la  même  distance 
de  la  face  de  fixation  (4).  Ces  joncs  souples  en  fibres  de  verre  parallèles  imprégnées  d'une  résine 
thermodurcissable  telle  qu'un  époxy  ou  un  vinylester,  permettent  de  canaliser  la  déformation  de  la  règle 
dans  une  seule  direction  en  l'occurrence  le  cintrage  de  la  face  magnétique  de  fixation  (4). 

L'invention  concerne  l'outillage  pour  le  travail  du  béton. 

F I G . 1  

3 

<  
00 
CM 

7 

o  
CL 
LU 

Jouve,  18,  rue  Saint-Denis,  75001  PARIS 



1 EP  0  479  628  A1 2 

L'invention  est  relative  à  une  règle,  telle  que  règle 
d'arase;  règle  de  maintien  d'armatures  ou  listel 
magnétique,  notamment  dans  le  domaine  du  bâtiment 
pour  chantier  et  atelier  de  préfabrication  de  béton. 
Elle  trouvera  notamment  son  application  chez  les 
constructeurs  d'outillages,  en  particulier  pour  le  tra- 
vail  du  béton. 

Les  règles  de  chantier  sont  des  instruments  de 
précision  qui  doivent  notamment  bénéficier  d'une 
grande  rectitude  longitudinale.  Leurs  applications 
sont  multiples,  la  règle  d'arase  employée  au  coulage 
du  béton  permet  de  réaliser  une  réservation  ou  engra- 
vure  sur  la  partie  supérieure  du  mur  pour  la  mise  en 
place  ultérieure  d'une  prédalle  préfabriquée.  La  règle 
de  maintien  d'armatures,  également  employée  dans 
la  phase  de  coulage  du  béton,  assure  le  maintien  des 
boucles  de  ferraillage  qui  serviront  ultérieurement  de 
reprise  pour  la  mise  en  oeuvre  d'un  autre  élément  en 
béton.  Le  listel,  utilisé  dans  la  phase  de  coulage  du 
béton,  permet  de  réaliser  une  engravure  technique  ou 
architectonique  à  la  surface  du  béton.  Cette  liste  ne 
donne  que  des  exemples  d'utilisation  de  règles  de 
chantier  et  ne  couvre  pas  de  façon  limitative  ses  pos- 
sibilités  d'emploi. 

Pour  donner  une  grande  rigidité  longitudinale  à  la 
règle  de  chantier,  le  constructeur  a  plusieurs  latitu- 
des.  Tout  d'abord,  il  doit  prendre  soin  dans  le  choix  du 
matériau  utilisé.  En  particulier,  pouréviterque  la  règle 
ne  puisse  fléchir;  il  faut  utiliser  un  matériau  ayant  une 
faible  élasticité.  Le  poids  étant  également  un  facteur 
négatif,  étant  donné  qu'il  rend  peu  commode  la  mani- 
pulation  de  l'instrument  et  également  qu'il  tend  à 
accroître  la  flèche  de  la  règle  soumise  à  son  propre 
poids,  il  faut  utiliser  un  matériau  ayant  une  faible  den- 
sité. 

A  ce  sujet,  le  profil  de  la  règle  a  une  grande  impor- 
tance.  En  effet,  la  théorie  montre  qu'il  faut  adopter  une 
section  ayant  un  très  grand  moment  d'inertie  pour 
que,  à  toute  caractéristique  physique  et  pondérale  du 
matériau  égale,  on  jouisse  d'une  rigidité  maximum.  A 
cet  égard,  les  sections  en  profilés  tubulaires  seront 
préférentielles. 

Une  seconde  difficulté  dans  l'élaboration  des 
règles,  telles  que  règle  d'arase,  règle  de  maintien 
d'armatures  ou  listel  magnétique,  notamment  dans  le 
domaine  du  bâtiment  pour  chantier  et  atelier  de  pré- 
fabrication  de  béton,  vient  de  ce  qu'elles  doivent  pou- 
voir  se  fixer  sur  les  banches  métalliques.  Or  la  face  de 
fixation  doit,  au  contraire  de  la  face  de  référence  lon- 
gidutinale,  bénéficier  d'une  certaine  souplesse  et 
flexibilité  afin  de  pouvoir  s'appliquer  sur  des  surfaces 
non  rigoureusement  planes.  Par  conséquent,  le 
moment  d'inertie  de  la  règle  dans  le  plan  longitudinal 
parallèle  à  la  face  de  fixation  doit  être  modeste  pour 
donner  une  certaine  flexibilité  à  la  règle. 

Il  faut  également  employer  un  matériau  de  cons- 
truction  qui  soit  compatible  avec  l'utilisation  des 
moyens  d'accrochage  fixés  sur  la  règle  pour  permet- 

tre  à  celle-ci  de  s'appliquer  sur  les  banches  métalli- 
ques. 

Actuellement,  les  règles  de  chantier  souffrent 
d'un  défaut  de  tenue  à  la  flexion  qui  se  traduit  égale- 

5  ment  par  la  création  de  phénomènes  d'hystérésis  liés 
à  la  déformation  de  la  règle.  En  effet,  même  après 
suppression  de  la  charge,  la  règle  ne  revient  pas  à 
son  état  initial  sans  courbure. 

Le  but  principal  de  la  présente  invention  est  de 
10  présenter  une  règle,  telle  que  règle  d'arase,  règle  de 

maintien  d'armatures  ou  listel  magnétique,  notam- 
ment  dans  le  domaine  du  bâtiment  pour  chantier  et 
atelier  de  préfabrication  de  béton,  douée  d'une 
grande  rigidité  longitudinale  selon  la  face  de  réfé- 

15  rence  et  d'une  certaine  flexibilité  longitudinale  selon 
la  face  de  fixation.  Ces  deux  caractéristiques  pourtant 
contradictoires  permettent  d'obtenir  un  outil  de  préci- 
sion  commode  d'utilisation.  Par  ailleurs,  le  choix  des 
matériaux  employés  procure  à  l'instrument  une 

20  grande  légèreté  et  une  imputrescibilité.  Ceci  est  par- 
ticulièrement  appréciable  dans  les  conditions  diffici- 
les  d'utilisation  généralement  rencontrées  sur  les 
chantiers  de  construction. 

La  règle  de  l'invention  bénéficie  en  outre  de 
25  moyens  de  fixation  aux  banches  métalliques,  très 

facilement  mis  en  oeuvre  et  qui  ne  requièrent  l'emploi 
d'aucun  outillage  ou  accessoire  annexe. 

Un  autre  avantage  également  rencontré  avec  la 
présente  invention  est  que  la  règle  a  des  propriétés  de 

30  rectitude  directement  proportionnelles  à  sa  longueur 
d'utilisation.  C'est-à-dire  qu'au  cas  où  elle  serait  utili- 
sée  sur  une  longueur  réduite,  son  fléchissement  sera 
également  réduit. 

Un  autre  avantage  de  la  présente  invention  est 
35  que  la  règle  présente  une  certaine  flexibilité  lontigu- 

dinale  et  que  cette  souplesse  permet  donc  de  déta- 
cher  l'outil  par  pelage,  petit  morceau  par  petit 
morceau,  c'est-à-dire  facilement  sans  détruire  le  pro- 
duit. 

40  D'autres  buts  et  avantages  de  la  présente  inven- 
tion  apparaîtront  au  cours  de  la  description  qui  va  sui- 
vre,  qui  n'est  cependant  donnée  qu'à  titre  indicatif. 

La  règle,  telle  que  règle  d'arase,  règle  de  main- 
tien  d'armatures  ou  listel  magnétique,  notamment 

45  dans  le  domaine  du  bâtiment  pour  chantier  et  atelier 
de  préfabrication  de  béton,  qui  comporte  une  face  de 
fixation  aux  banches  métalliques  et  une  grande  rigi- 
dité  dans  le  plan  de  la  face  de  référence,  est  caracté- 
risée  par  le  fait  qu'elle  est  confectionnée  dans  un 

50  matériau  élastique  tel  qu'un  élastomère  de  polyuré- 
thane  et  qu'elle  renferme  des  joncs  souples  non  élas- 
tiques  qui  s'étendent  longitudinalement  dans  la  règle. 

L'invention  sera  mieux  comprise  à  la  lecture  de  la 
description  suivante,  accompagnée  de  dessins  en 

55  annexe,  parmi  lesquels  : 
-  la  figure  1  représente  en  vue  de  coupe  transver- 
sale  une  règle  d'arase  au  niveau  d'un  de  ses  élé- 
ments  de  fixation  aux  banches  métalliques, 
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-  la  figure  2  représente  en  vue  de  coupe  section- 
nelle  une  règle  de  maintien  d'armatures, 
-  la  figure  3  montre  en  vue  de  coupe  sectionnelle 
un  listel  magnétique. 
La  présente  invention  vise  une  règle,  telle  que 

règle  d'arase,  règle  de  maintien  d'armatures  ou  listel 
magnétique,  notamment  dans  le  domaine  du  bâtiment 
pour  chantier  et  atelier  de  préfabrication  de  béton. 
Elle  trouvera  notamment  son  application  chez  les 
fabricants  d'outillages  plus  particulièrement  pour  le 
travail  du  béton. 

Les  règles  de  chantier  actuelles  souffrent  de 
défauts  liés  à  leur  manque  de  rigidité  longitudinale. 
Plusieurs  facteurs  peuvent  être  mis  en  cause,  tels  que 
le  choix  du  matériau  utilisé,  le  profil  géométrique 
choisi,  etc.  Il  faut  cependant  reconnaître  que  le  cons- 
tructeur  est  toutefois  lié  à  certaines  contraintes  tech- 
niques  et  économiques  qui  restreignent  ses 
possibilités. 

La  mise  en  oeuvre  de  la  présente  invention  pour 
la  fabrication  d'une  règle  peut  s'appliquer  à  différen- 
tes  formes  de  réalisation.  C'est  ainsi  que  dans  la  des- 
cription  seront  examinés  trois  exemples,  il  s'agit  de  la 
règle  d'arase,  la  règle  de  maintien  d'armatures  et  le 
listel. 

La  figure  1  schématise  en  vue  de  coupe  une  règle 
d'arase.  Celle-ci  est  employée  au  coulage  du  béton 
pour  réaliser  une  réservation  ou  engravure  sur  la  par- 
tie  supérieure  du  mur,  pour  la  mise  en  place  ultérieure 
d'une  prédalle  préfabriquée. 

La  règle  d'arase  (1)  présente  un  corps  (2)  profilé 
de  section  trapézoïdale.  Elle  comporte  une  face  de 
référence  (3)  et  une  face  de  fixation  (4)  destinée  à  être 
appliquée  sur  les  banches  métalliques  pour  y  fixer  la 
règle  (1).  La  règle  à  section  trapézoïdale  est  décrite 
dans  le  mode  d'exécution  représenté  à  la  figure  1 
mais  il  est  certain  que  cette  forme  pourrait  être  modi- 
fiée  sans  sortir  du  cadre  de  la  présente  invention. 

Le  corps  (2)  de  la  règle  (1)  est  réalisé  dans  un 
matériau  élastique,  tel  qu'un  élastomère  de  polyuré- 
thane  qui  offre  l'avantage  de  jouir  d'une  grande  résis- 
tance  aux  chocs  et  qui  est  imputrescible.  Ce  matériau 
s'usine  également  facilement,  ce  qui  constitue  un 
avantage  pour  le  choix  des  moyens  de  fixation  préco- 
nisés  ici. 

En  effet,  la  fixation  amovible  de  la  règle  (1)  est 
assurée  au  moyen  d'aimants  (5)  permanents,  noyés 
dans  le  corps  (2)  de  la  règle  (1).  Ces  aimants  perma- 
nents  en  Baryum  ou  Strontium,  seront  disposés  régu- 
lièrement  le  long  du  corps  (2)  profilé  de  la  règle  (1). 
Ces  aimants  (5)  présentent  une  bonne  force  à  l'arra- 
chement  de  l'ordre  de  25  kg  au  minimum  afin  d'assu- 
rer  à  la  règle  (1)  une  fixation  efficace. 

Les  aimants  (5)  sont  entourés  d'une  masse 
polaire  (6)  périphérique  qui  assure  le  bouclage  du 
champ  magnétique.  On  pourra  prévoir  avantageuse- 
ment  de  cranter  les  aimants  (5)  pour  faciliter  leur  posi- 
tionnement  et  éviter  leur  déchaussement. 

Le  choix  de  l'élastomère  de  polyuréthane,  qui  sert 
à  la  confection  du  corps  (2)  de  la  règle  (1),  se  porte 
de  préférence  sur  un  matériau  souple  mais  suffisam- 
ment  dur,  de  l'ordre  de  80  à  90  shores  A,  pour  éviter 

5  le  déchaussement  des  aimants  (5)  permanents. 
La  face  (3)  de  référence  de  la  règle  (1)  transver- 

sale  à  la  face  (4)  de  fixation,  doit  présenter  une 
grande  rectitude.  Traditionnellement,  les  construc- 
teurs  chargent  l'élastomère  de  polyuréthane  en  fibres 

10  de  verre  pour  le  durcir,  accroître  son  module  d'élasti- 
cité  et  ainsi  rendre  la  règle  (1)  moins  flexible.  Cepen- 
dant,  cette  technique  présente  l'inconvénient  de 
rendre  la  règle  fragile  en  particulier  vis-à-vis  des 
chocs.  De  plus,  on  augmente  la  rigidité  de  la  règle  non 

15  seulement  selon  le  plan  de  la  surface  de  référence 
mais  également  selon  le  plan  de  la  surface  de  fixation. 
Or,  cette  dernière  caractéristique  constitue  un  défaut. 
En  effet,  il  arrive  bien  souvent  que  la  règle  doive  être 
appliquée  contre  des  faces  non  planes,  auquel  cas  il 

20  est  indispensable  que  son  corps  présente  une  cer- 
taine  souplesse  selon  le  plan  de  fixation  pour  que  ce- 
lui-ci  puisse  s'appliquer  pleinement  contre  la  surface 
de  fixation.  La  technique  de  rigidification  préconisée 
selon  la  présente  invention  permet  précisément 

25  d'aboutir  à  des  propriétés  an  isotropiques  d'élasticité 
et  par  conséquent  de  fléchissement. 

Selon  une  des  caractéristiques  de  l'invention,  la 
règle  (1)  renferme  des  joncs  (7  et  8)  souples  mais  non 
élastiques  qui  s'étendent  longitudinalement  le  long  du 

30  corps  (2)  de  la  règle  (1).  Ces  joncs  (7  et  8)  sont  tous 
disposés  à  la  même  distance  de  la  face  de  fixation  (4) 
de  la  règle  (1).  Ceci  leur  permet  de  nejoueraucun  rôle 
dans  la  flexion  de  la  règle  (1)  selon  le  plan  de  la  sur- 
face  de  fixation  (4).  La  règle  reste  par  conséquent 

35  pleinement  flexible  pour  s'appliquer  contre  les  surfa- 
ces  des  banches  métalliques.  La  caractéristique  à 
prendre  en  considération  pour  étudier  le  fléchisse- 
ment  dans  cette  direction  est  le  module  d'élasticité  de 
l'élastomère  de  polyuréthane  qui  sert  à  la  confection 

40  du  corps  (2)  de  la  règle  (1). 
Par  ailleurs,  les  joncs  de  renfort  (7  et  8)  sont  dis- 

posés  dans  des  plans  transversaux  distincts  par  rap- 
port  à  la  face  (4)  de  fixation  de  la  règle  (1).  Plus 
particulièrement,  dans  l'exemple  de  la  figure  1  ,  les 

45  deux  joncs  (7  et  8)  sont  situés  de  part  et  d'autre  de 
l'axe  central  (9)  de  la  règle  (1).  Ceci  interdit  toute 
déformation  de  la  règle  (1)  dans  le  plan  de  la  face  (3) 
de  référence.  En  effet,  toute  contrainte  de  fléchisse- 
ment  imposée  à  la  règle  (1)  dans  un  plan  transversal 

50  à  la  face  de  référence  (3)  est  entièrement  supportée 
par  les  joncs  (7  et  8),  l'un  d'entre  eux  étant  soumis  à 
une  compression  alors  que  l'autre  l'est  à  une  traction. 
Compte  tenu  que  les  joncs  (7  et  8)  présentent  une  très 
faible  élasticité  considérée  comme  négligeable  vis-à- 

55  vis  de  l'élastomère  de  polyuréthane,  l'ensemble  des 
contraintes  est  supporté  par  les  joncs  (7  et  8)  et  non 
pas  par  le  corps  (2)  de  la  règle  (1). 

Les  phénomènes  d'hystérésis  qui  engendrent 
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traditionnellement  des  déformations  permanentes 
des  règles  de  chantier  ne  sont  plus  à  redouter  avec 
la  règle  de  la  présente  invention  puisque  les  proprié- 
tés  élastiques  du  corps  de  la  règle  (1)  sont  très  nette- 
ment  améliorées  par  la  présence  des  joncs  de  renfort 
(7  et  8). 

Selon  l'invention,  les  joncs  (7  et  8)  sont  réalisés 
en  fibres  de  verre  parallèles,  imprégnés  d'une  résine 
thermodurcissable,  telle  qu'un  epoxy  ou  un  vinylester. 
Il  est  souhaitable  d'assurer  la  fixation  des  joncs  (7  et 
8)  sur  toute  leur  longueur  dans  la  règle  (1).  A  cet 
égard,  les  fibres  de  verre  qui  forment  le  jonc  seront 
rugueuses,  de  préférence  torsadées  pour  améliorer 
leur  fixation  dans  le  corps  (2)  de  la  règle  de  chantier 
(1)- 

Dans  le  cas  de  la  règle  de  l'invention,  il  n'y  a  pas 
une  répartition  systématique  de  la  contrainte  sur  toute 
la  longueur  du  jonc  mais  seulement  sur  une  longueur 
correspondant  à  celle  où  est  appliqué  l'effort. 

La  règle  de  maintien  d'armatures  est  employée 
dans  la  phase  de  coulage  du  béton  pour  maintenir  des 
boucles  de  ferraillage  qui  serviront  ultérieurement  de 
reprise  pour  la  mise  en  oeuvre  d'un  autre  élément  de 
béton. 

La  figure  2  représente  en  vue  de  coupe  section- 
nelle  un  mode  préférentiel  de  réalisation  d'une  règle 
de  maintien  d'armatures  selon  l'invention.  Cette  règle 
de  maintien  d'armatures  (10)  comporte  une  face  de 
fixation  (11)  dotée  dans  l'exemple  choisi  d'aimants 
permanents  (12  et  13)  entourés  de  masses  polaires 
(14  et  15),  noyés  dans  le  corps  (16)  de  la  règle  (10). 
Il  s'agit  d'aimants  permanents  en  Baryum  ou  Stron- 
tium  présentant  de  préférence  une  force  à  l'arrache- 
ment  supérieure  à  25  kg. 

Le  corps  (1  6)  de  la  règle  (1  0)  est  un  profilé  de  sec- 
tion  trapézoïdale  en  élastomère  de  polyuréthane.  Il 
s'agit  d'un  élastomère  souple  mais  suffisamment  dur 
de  l'ordre  de  80  à  90  shores  A  pour  éviter  le  déchaus- 
sement  des  aimants  permanents  (12  et  13). 

Selon  l'invention,  la  règle  (10)  est  rigidifiée  selon 
la  direction  du  plan  de  fixation  (11)  grâce  à  la  pré- 
sence  de  trois  joncs  de  renfort  (17,  18  et  19).  La  dis- 
position  de  ces  trois  joncs  (17,  18  et  19)  est  telle 
qu'elle  canalise  la  déformation  de  la  règle  (10)  dans 
une  seule  direction  en  l'occurrence  le  cintrage  de  la 
face  magnétique  (11).  Ces  trois  joncs  (17,  18  et  19) 
sont  situés  dans  un  même  plan  parallèle  à  la  face 
magnétique  (1  1)  de  fixation.  Les  trois  joncs  sont  éga- 
lement  disposés  dans  des  plans  transversaux  à  cette 
face  de  fixation  (11)  distincts.  Ceci  interdit  toute  défor- 
mation  de  la  règle  (10)  dans  un  plan  perpendiculaire 
à  la  face  de  fixation  (1  1).  Ces  joncs  en  fibres  de  verre 
parallèles  torsadées  renforcent  les  caractéristiques 
élastiques  de  l'élastomère  de  polyuréthane  qui  sert  à 
la  fonction  du  corps  (16)  de  la  règle  (10)  et  réduisent 
à  zéro  le  phénomène  d'hystérésis  relatif  à  la  déforma- 
tion  éventuelle  de  ladite  règle  (10). 

De  préférence,  les  joncs  (17,  1  8  et  1  9)  sont  fixés 

sur  toute  leur  longueur  dans  le  corps  (16)  de  la  règle 
(10)  pour  éviter  tout  phénomène  de  répartition  de  la 
contrainte. 

La  figure  3  schématise  en  vue  de  coupe  un  listel 
5  magnétique  (20).  Son  rôle  est  de  réaliser  une  engra- 

vure  technique  ou  architectonique  à  la  surface  du 
béton  durant  la  phase  de  coulage.  Le  listel  magnéti- 
que  (20)  est  destiné  à  être  fixé  sur  les  banches 
métalliques  à  l'aide  d'aimants  permanents  (21)  entou- 

10  rés  d'une  masse  polaire  (22)  et  enchâssés  dans  la 
face  (23)  de  fixation  du  listel  magnétique  (20).  Ce  lis- 
tel  magnétique  (20)  présente  un  corps  (24)  profilé  de 
section  trapézoïdale,  de  préférence  confectionné  en 
élastomère  de  polyuréthane  souple  mais  suffisam- 

15  ment  dur,  de  l'ordre  de  80  à  90  shores  A  pour  éviter 
le  déchaussement  des  aimants  (21).  Il  s'agit 
d'aimants  permanents  en  Baryum  ou  Strontium  de 
force  à  l'arrachement  supérieure  à  25  kg.  Ces 
aimants  sont  disposés  longitudinalement  le  long  du 

20  corps  (24)  du  listel  magnétique  (20). 
Selon  l'invention,  le  listel  magnétique  (20)  est 

renforcé  par  la  présence  de  raidisseurs,  en 
l'occurrence  des  joncs  (25  et  26)  en  fibres  de  verre 
parallèles  torsadées,  imprégnées  d'une  résine  ther- 

25  modurcissable,  telle  qu'un  époxy  ou  un  vinylester. 
Ces  joncs  sont  fixés  dans  le  corps  (24)  du  listel 
magnétique  (20)  sur  toute  leur  longueur. 

Sur  le  plan  géométrique,  les  deux  joncs  (25  et  26) 
sont  situés  dans  un  plan  parallèle  à  la  face  magnéti- 

30  que  de  fixation  (23)  et  dans  des  plans  perpendiculai- 
res  distincts  à  cette  même  face  magnétique  (23).  Ceci 
permet  au  listel  magnétique  (20)  de  conserver  une 
certaine  souplesse  de  déformation  du  plan  de  la  face 
(23)  de  fixation  mais  par  contre,  il  jouit  d'une  grande 

35  rigidité  vis-à-vis  des  fléchissements  dirigés  dans  le 
plan  perpendiculaire  à  cette  face  de  fixation  magnéti- 
que  (23). 

De  plus,  les  joncs  en  fibres  de  verre  (25  et  26) 
renforcent  les  caractéristiques  élastiques  de  l'élasto- 

40  mère  de  polyuréthane  utilisé  pour  la  confection  du 
corps  (24)  du  listel  (20)  ce  qui  réduit  à  zéro  le  phéno- 
mène  d'hystérésis  relatif  à  la  déformation  éventuelle 
de  la  règle  (20). 

D'autres  mises  en  oeuvre  de  la  présente  inven- 
45  tion,  à  la  portée  de  l'Homme  de  l'Art,  auraient  égale- 

ment  pu  être  envisagées  sans  pour  autant  sortir  du 
cadre  de  celle-ci. 

50  Revendications 

1.  Règle,  telle  que  règle  d'arase,  règle  de  maintien 
d'armatures  ou  listel  magnétique,  notamment 
dans  le  domaine  du  bâtiment  pour  chantier  et  ate- 

55  lier  de  préfabrication  de  béton,  qui  comporte  une 
face  de  fixation  (4)  aux  banches  métalliques  et 
une  grande  rigidité  dans  le  plan  longitudinal 
transversal  à  ladite  face  de  fixation  (4),  caractéri- 

4 
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sée  par  le  fait  qu'elle  est  confectionnée  dans  un 
matériau  souple  tel  qu'un  élastomère  de  polyuré- 
thane  et  qu'elle  renferme  des  joncs  (7,8)  souples 
non  élastiques  qui  s'étendent  longitudinalement 
dans  le  corps  (2)  de  la  règle  (1).  5 

2.  Règle,  selon  la  revendication  1,  caractérisée  par 
le  fait  que  les  joncs  (7  et  8)  souples  sont  tous  dis- 
posés  à  la  même  distance  de  la  face  de  fixation 
(4).  10 

3.  Règle,  selon  la  revendication  1,  caractérisée  par 
le  fait  que  les  joncs  souples  (7  et  8)  sont  disposés 
dans  des  plans  transversaux  distincts  par  rapport 
à  la  face  de  fixation  (4).  15 

4.  Règle,  selon  la  revendication  3,  caractérisée  par 
le  fait  que  les  deux  joncs  de  renfort  (7  et  8)  sont 
situés  de  part  et  d'autre  de  l'axe  central  (9)  de  la 
règle  (1).  20 

5.  Règle,  selon  la  revendication  4,  caractérisée  par 
le  fait  que  les  joncs  sont  en  fibres  de  verre  paral- 
lèles  imprégnées  d'une  résine  thermodurcissa- 
ble,  telle  qu'un  époxy  ou  un  vinylester.  25 

6.  Règle,  selon  la  revendication  4,  caractérisée  par 
le  fait  que  les  joncs  (7  et  8)  de  renfort  sont  fixés 
dans  le  corps  (2)  de  la  règle  (1)  sur  toute  leur  lon- 
gueur.  30 

7.  Règle,  selon  la  revendication  1,  caractérisée  par 
le  fait  qu'elle  présente  des  aimants  crantés. 

8.  Règle,  selon  la  revendication  4,  caractérisée  par  35 
le  fait  que  les  joncs  de  renfort  sont  rugueux  ou  tor- 
sadés. 
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